
Suivi du marais de Bromont

Le 27 mai dernier, plusieurs membres du COBM et du COOHY ont rencontré
M. Drolet, ingénieur à la ville de Bromont, concernant les travaux réalisés afin
de réparer les dommages causés au marais l’an dernier.

M. Drolet a indiqué que les travaux sont terminés et qu’ils sont conformes aux
prescriptions du ministère de l’Environnement du Québec (MELCCFP). Nous
avons posé les questions suivantes :

Q. Est-ce que le niveau d’eau actuel sera maintenu?

Rép. Oui, il s’agit du niveau définitif. Le niveau est basé sur le niveau existant
en 2015 lors de la création de la réserve naturelle.

Q. Est-ce que le niveau est plus bas que celui que nous avons connu?

Rép. Oui, puisque les castors ont augmenté le niveau progressivement de
sorte que le marais couvrait 25% de la surface et l’étang 75%. C’était l’inverse
en 2015. Il fallait rétablir le niveau d’origine pour éviter l’inondation des terrains
avoisinants.

Q. Comment allez-vous maintenir le niveau? Y aura-t-il des fluctuations?

Rép. Il y a 3 systèmes de contrôle du niveau de l’eau. Il y a un cube Morency
pour éviter que les castors ne rehaussent le niveau. Il y aura de légères
fluctuations lors de la crue printanière et durant les périodes de sécheresse en
été.

Q. Allez-vous réintroduire des tortues et des batraciens, puisque nous avons
noté des mortalités en raison de l’assèchement du marais durant plusieurs
mois?

Rép. Non. Le MELCCP ne permet pas les réintroductions d’espèces fauniques
dans une réserve naturelle.

Q. Est-ce que Bromont pourrait ajouter des panneaux d’interprétation, des
nichoirs?

Rép. Rien n’est prévu et il ne s’agit pas d’un centre d’interprétation de la
nature.

Q. Est-ce que Bromont pourrait procéder à la tonte d’un sentier pour éviter de
marcher dans les hautes herbes, puisqu’il y a beaucoup de tiques dans la
région?

Rép. L’accès aux infrastructures de régulation de l’eau doit être maintenu par le
chemin actuel. Je vais vérifier pour la tonte.

Q. Est-il possible d’agrandir le stationnement?

Rép. Ce n’est pas prévu.

- Rapport rédigé de mémoire par Normand Fleury

P.S. Si vous faites des listes eBird à cet endroit, le site officiel se nomme ‘RN
du Parc-Scientifique-Bromont’.

Croisière en juin 2026
Le COOHY vous invite à une croisière d’une semaine sur la Côte-Nord, sur le
bateau Le Bella Desgagnés, au départ de Rimouski. Les dates prévues sont du

1er au 7 juin 2026. Il y a déjà 7 participants sur les 12 places réservées
provisoirement.

Consultez le site web de la compagnie, afin de voir, si cette croisière vous
convient. Le prix est d’environ 2 000 $ par personne, incluant tous les repas
dans une cabine en occupation double.

Le Bella Desgagnés

Lorsque la croisière sera confirmée, vous serez responsable du paiement de
votre réservation. Covoiturage prévu pour se rendre au point de départ à
Rimouski. Pour les personnes intéressées, possibilité d’arriver deux jours plus
tôt à Rimouski, pour des sorties nature dans cette région.

Vous avez jusqu’à la fin novembre 2025 pour confirmer votre intérêt auprès
de l’organisateur Normand Fleury – normandfleury@gmail.com – 450 330-
2448.

 

Un Grand Défi pas facile…
Les Oies Zoo de Granby ont tenu leur Grand Défi QuébecOiseaux pour
recueillir des fonds pour la protection des oiseaux et de leur habitat le jeudi 22
et vendredi 23 mai dernier.

Nous étions cinq braves, puisqu’il fallait être braves pour passer plus de dix

heures sous des pluies intermittentes à des températures de 5 à 80C. Nous
sommes fiers des résultats malgré les conditions météo difficiles.

Nous avons inventorié encore cette année, et ce, depuis dix ans, les oiseaux
du parc national de la Yamaska. Nous concentrons nos efforts afin de
documenter au maximum la présence des oiseaux dans ce parc lors de la
migration printanière, vers la mi-mai.

Nos espoirs étaient réalistes de voir moins d’espèces en 2025. Victor avait
même mentionné qu’il espérait au moins 40 espèces. Finalement, les oiseaux
étaient au rendez-vous avec 82 espèces inventoriées pour un total de 593
individus. Nous avons fait 7 listes eBird, dont cinq dans le parc et deux aux
abords immédiats du parc.

Trois espèces de viréos et de grives étaient présentes ainsi que cinq
d’hirondelles. Nous sommes heureux d’avoir déniché 17 espèces de parulines
au terme de longues recherches, puisque certaines étaient en petit nombre, tel
que la Paruline triste, la Paruline à tête cendrée, la Paruline à poitrine baie et la
Paruline bleue, et d'autres étaient introuvables, comme la Paruline du Canada,
la Paruline à collier et la Paruline tigrée.

Allez-vous me croire si je mentionne que nous n’avons pas trouvé de Pic
mineur ni de Sittelle à poitrine blanche? Peu d’oiseaux sur le réservoir,
seulement la bernache, le colvert, le branchu et un seul cormoran.

Finalement, notre coup de cœur va à la Gélinotte huppée mâle, qui voulant
nous impressionner ou nous remonter le moral, a tambouriné devant nos yeux,
et ce, à faible distance. Quel spectacle!

Je tiens à remercier mes coéquipiers, Lionel, Roger, Samuel et Victor, et,
surtout, les gens qui ont fait un don à QuébecOiseaux pour les projets de
conservation des oiseaux. À l’an prochain!

- Normand Fleury

 

Les Grandes Ailes ont aussi tenu leur Grand Défi QuébecOiseaux le jeudi 22 et
vendredi 23 mai dernier.

L'équipe, Les Grandes Ailes, était formée de Suzanne Bertrand, Marie
D’Auteuil, Maryse Tardif et moi (Diane Noiseux). Du monde qui n’a pas peur du
froid et de la pluie. Nos ailes étaient bien emmitouflées.

Nous avons choisi de nous déplacer en auto et à pied dans différents lieux de
Granby (la piste cyclable La Granbyenne, le stationnement de l’église St-
George, l’extrémité de la rue St-Jude, la piste cyclable l’Estriade de la rue
Lemieux au pont Ostiguy, les Boisés-Miner, le Centre d’Interprétation de la
Nature) et à Shefford. Nous avons marché 17 km et avons finalement repéré
76 espèces.

Dans les surprises du 22 mai, il y a eu les Hirondelles de rivage et les
Hirondelles à front blanc parmi les Hirondelles bicolores très nombreuses et les
Hirondelles rustiques le long du marais du CINLB.  Il y a eu aussi l’absence de
Martinets ramoneurs à 20 h 30 à la cheminée de l’église St-George, où nous
sommes restées un bon 30 minutes sans entendre aucun cri ni voir aucun
individu en vol. Il faut dire qu’il faisait froid et qu’il mouillassait, et qu’il se peut
donc que les martinets soient rentrés dans la cheminée plus tôt.

Dans les surprises du 23 mai, il y a eu le Râle de Virginie au km 3 de la piste
cyclable l'Estriade. Nous avons aussi entendu le cri du Petit Blongios à partir
de la tour Le Nichoir (CINLB) et repéré plus d’oiseaux que ce à quoi nous nous
attendions.

À la fin de nos 24 heures, nous étions satisfaites de nos observations
considérant la température et contentes d’aller nous réchauffer. Un beau Défi.

Nous tenons à remercier chaleureusement toutes les personnes qui ont fait des
dons à notre équipe. Les oiseaux en profiteront.

- Diane Noiseux

Chronique 2 – Les
noms des oiseaux

Le diminutif latin -ellus devient -eau en
français. Ce diminutif ‘-eau’ a souvent servi
en français pour créer le nom du petit de
plusieurs oiseaux. Exemples : faisanneau,
héronneau, perdreau, tourtereau et
paonneau.

Cependant, certains mots se reportant aux
noms des oiseaux ne suivent pas cet
usage. Exemples : moineau, passereau et
oiseau. En effet, le mot « oiseau » dérive du
latin « avicellus », qui se traduit littéralement
par « petit oiseau », combinant « avis »
(oiseau) et « -ellus » (petit).

Avez-vous remarqué que le mot « oiseau »
contient toutes les voyelles simples du
français? Son orthographe ne se prête pas
aux déclinaisons. Les mots pour l’adjectif et
la science ne proviennent donc pas du
français. L’adjectif aviaire vient du latin avis.
Et le terme ornithologie, qui désigne l’étude
des oiseaux, vient du grec ornithos.

Finalement, le mot « oiseau » est très
différent selon la langue, contrairement au
mot « animal ». Exemples : en anglais =
bird: en italien = uccello; en espagnol = ave
ou pàjaro.

- Adaptation de Normand Fleury

Source : ‘La mystérieuse histoire du nom
des oiseaux’ par Henriette Walter et Pierre
Avenas aux Éditions Robert Laffont.

 

Mentions d’oiseaux rares dans eBird
L’application eBird est un outil très utile pour créer une base de données
mondiales sur la présence et l’abondance des oiseaux. Afin que les
scientifiques puissent utiliser les données, il est primordial que les observations
d’oiseaux rares soient bien documentées.

Nous incitons fortement auprès des membres du COOHY qu’il est important de
décrire les oiseaux rares observés. Il n’est pas suffisant d’indiquer ‘Vu par 3
observateurs’, ‘Bien vu pendant plusieurs minutes’, etc.

Veuillez décrire l’oiseau que vous avez vu, sa taille, sa couleur, et s’il s’agit d’un
mâle ou d’une femelle. Les mentions non complètes ne peuvent servir à l’étude
des populations d’oiseaux.

Lorsque possible, l’ajout d’un enregistrement du chant ou d’une photo est fort
pertinent.

Pensez que toutes les mentions d’oiseaux rares doivent être validées par une
ou un réviseur bénévole. Donc souvenez-vous : un oiseau rare = une
description complète de l’oiseau.

Merci de votre précieuse collaboration.

- CA du COOHY

 

D’AUTRES MEMBRES ENGAGÉS 
Dynamique, notre club a formé différents comités pour œuvrer à la sauvegarde
et la protection des oiseaux, et ce, grâce à l’implication de plusieurs membres.
Les responsables des différents dossiers et projets ont besoin de notre
implication. C’est un travail d’équipe. 

Si vous souhaitez vous engager dans un comité, faites-nous part de votre
intérêt en nous envoyant votre nom et votre adresse courriel à
infocoohy@gmail.com. 

Nous communiquerons avec vous. Merci! 

https://relaisnordik.com/le-bella-desgagnes/
https://relaisnordik.com/le-bella-desgagnes/
https://coohy.org/page/
mailto:infocoohy@gmail.com

